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«MON INCROYABLE FIANCÉ 2 EST UNE COMÉDIE RÉALITÉ ET UN
MESSAGE DE TOLÉRANCE ET D'ACCEPTATION DE LA DIFFÉRENCE»
Présentation de l'émission Mon incroyable fiancé 2 sur le site www.tf1.fr

Q uelle audace, quelle
bravoure ! À quand
la campagne de com-

munication dans laquelle TF1
se présentera comme “la télé-
vision militante“ ? Nombreux
sont ceux qui ont applaudi 
la lutte contre les préjugés
dans laquelle s'engageait la
première chaîne en program-
mant Mon Incroyable Fiancé 2 :
«les gens vont enfin comprendre
à quel point l'étape du coming
out est douloureuse pour les
homos». Rappelons pour les
débranchés qui ne suivent
pas l'actualité le principe de
l'émission cette année : un
hétérosexuel, Christopher,
doit faire croire à ses parents

qu'il est gay et les convaincre
d'assister à son mariage. S'il y
parvient, il empoche 100 000
euros. Qui diable imagine
qu'un seul parent réagira
mieux ou moins bien au
coming out de son enfant
après avoir vu cette émission ?
Dans la prochaine saison de
Mon incroyable fiancé, une
jeune femme juive annoncera-
t-elle à ses parents qu'elle
épouse un goy ? Afin de lutter
contre les préjugés homo-
phobes, ne conviendrait-il pas
mieux d'organiser un sémi-
naire à l'attention de Bataille
et Fontaine, Thierry Roland,
Jean-Pierre Pernaud (et tous
les volontaires intéressés),

dans lequel ils apprendraient
à ne pas flatter les plus bas
instincts des Français ? Nous
aurons néanmoins retenu
deux ou trois pépites, dont 
la fameuse phrase : «Les 
gens qui sont vraiment homos,
ils n'ont pas 100 000 euros der-
rière et ça c'est courageux».
Christopher sera sans doute
l'un des seuls à sortir moins
homophobe de cette aven-
ture, quoi que l'un de ses 
derniers mots peut en faire
douter ; il a en effet lâché 
en fin d'émission un délicat :
«Bande d’enculés !».

_Renan Benyamina_
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Anitaa
"Sweets 2", 2009

Collagiste depuis une quinzaine d'années, Anitaa est 
aussi passionnée par la photographie et le graphisme. 
Elle utilise ces différentes techniques dans ses créations et
les mêle souvent. Son thème de prédilection est la nature
et plus particulièrement les liens que les êtres humains et 
les animaux tissent avec elle. Alice au pays des Merveilles
est son livre de chevet ; elle tire aussi son inspiration 
du pop-art, du surréalisme et de l'art japonais. 
Gourmande, curieuse de tout, elle aime la couleur et les
contrastes.

Vous pouvez voir ses photographies, ses collages et 
autres travaux graphiques sur son blog ou sur myspace.

http://www.myspace.com/anitaas 
http://anitaasblog.over-blog.com
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Actu

Mauvais 
esprit

L e 22 juillet, la dernière librairie gay
et lesbienne de province a fermé
ses portes. État d'esprit avait été

créée en 1999, rue Royale, et comptait
parmi les derniers établissements LGBT
de ce quartier que l'on surnommait autre-
fois le “Petit Marais“ lyonnais. C'est la suite
d'une série noire qui a vu plusieurs librai-
ries de ce type mettre la clé sous la porte,
dont la Marseillaise Les Mots pour le dire
l'été dernier. Valérie avait repris l'affaire 
il y a deux ans mais a déchanté rapide-
ment ; elle nous confiait en septembre
2008 que la communauté gay lui parais-
sait de plus en plus difficile à mobiliser, et
ce, dans un contexte de crise écono-
mique et de croissance des achats de
livres en ligne. Dès avril 2008, elle tente

de vendre la librairie mais aucun projet
sérieux de reprise n'est présenté, con-
damnant tôt ou tard le lieu à la fermeture.
Valérie, amère, maintient son analyse : «la
communauté gay ne fait preuve d'aucune
solidarité communautaire dans ses actes
d'achat. Par ailleurs, la librairie n'a plus la
fonction sociale qu'elle remplissait encore
lorsque les gays et les lesbiennes étaient
moins intégrés». Un manque de solidarité
dont elle regrette qu'il se confirme 
constatant qu’«aucun fournisseur ne s'est
manifesté pour témoigner ses amitiés, alors
qu'État d'esprit constituait pour beau-
coup un lieu de distribution privilégié».
Sébastien Touzot, qui travaille à la librairie
depuis quatre ans et qui la gère au quoti-
dien admet que l'air du temps n'est pas

favorable à un établissement comme État
d'esprit mais il considère qu'il souffrait
surtout d'un manque d'investissements
et de moyens. Il a toujours été persuadé
qu'une meilleure communication et une
plus forte présence dans la vie LGBT 
lyonnaise aurait permis à État d'esprit de
survivre. Un avis que semble partager
Béatrice Youmbi, présidente de l'APGL
(voir interview ci-dessous). Si le local qui
abritait la librairie est vendu, le fond de
livres quant à lui, devrait être cédé dans
l'année. Qui sait ? Un bienfaiteur ou une
équipe attachée à l'idée de culture LGBT
fera peut-être vivre ce stock cohérent
qu'il serait malheureux de voir démembré.

_Renan Benyamina_

Frédéric Pecharmain est inscrit
sur les listes de donneurs de
moelle osseuse depuis 1995. En
mai dernier, l’Établissement
Français de Greffe le contacte
pour un prélèvement destiné 
à un receveur compatible. Au
courant de l’interdiction faite
aux homosexuels de donner
leur sang, il indique au médecin
qu’il a des relations homo-
sexuelles depuis quelques mois.
Même traitement pour les dons
de moelle osseuse : Frédéric 
est radié des listes. Il entre-
prend une  grève de la faim 
le 28 juillet pour interpeller et
sensibiliser l’opinion publique

sur une attitude qu’il qualifie 
de “non assistance à personne 
en danger“. Dans son sillage,
Alexandre Marcel a entamé 
lui aussi une grève de la 
faim contre une interdiction 
qui est, selon lui, une discrimi-
nation. Pour le moins radical, 
ce gay d’Alès a déclaré «La 
seule chose qui puisse m’arrêter, 
c’est l’hospitalisation ou la 
mort». La ministre de la Santé,
Roselyne Bachelot, a de nou-
veau déclaré qu’il s’agissait
d’une contre-indication et non
d’une discrimination, justifiée
par la prévalence du VIH chez
les gays.

La moelle non plus

Plusieurs plaintes ont été dépo-
sées cet été pour agressions 
à caractère homophobe. Triste
originalité : le nombre important
d’agressions lesbophobes. Trois
couples ont ainsi été harcelés,
insultés, parfois agressés physi-
quement et pour deux d’entre
eux obligés de quitter leurs
domiciles. Dans ces trois affaires,
les victimes ont porté plainte et
médiatisé leurs histoires. Est-ce
la raison pour laquelle on en a
entendu parler ? Ou bien existe-

t-il une réelle augmentation 
des insultes et des actes lesbo-
phobes ? À Metz, ce sont deux
jeunes femmes lesbiennes qui
se sont fait agresser en quinze
jours au mois d’août. Qu’il
s’agisse d’une tendance ou
d’une coïncidence, les associa-
tions comme SOS Homophobie
ou la Lesbian and Gay Pride (en
ce qui concerne Lyon) sont 
toujours disponibles pour aider
et orienter les victimes de telles
agressions.

Agressions lesbophobes
pendant l’été

ÉTAT D'ESPRIT, LA LIBRAIRIE GAY ET LESBIENNE DE LA RUE ROYALE (LYON 1er), A

DÉPOSÉ LE BILAN APRÈS DIX ANS D'EXISTENCE. UNE TRISTE NOUVELLE POUR SES

CLIENTS ET POUR LE MILIEU LGBT LYONNAIS. 

D
R

_En bref_

Béatrice Youmbi est présidente de l'Association des Parents
Gays et Lesbiens, ainsi qu’une cliente fidèle de la librairie
État d'esprit. Elle réagit dans nos colonnes à la fermeture
soudaine de l’établissement.

Propos recueillis par 
Vous fréquentiez État d'Esprit de façon très régulière ; que
trouviez-vous dans cette librairie ? 
Oui en effet, j'ai toujours fréquenté des librairies thématiques
LGBT. Lorsque j'habitais à Paris, j'allais régulièrement aux Mots à
la bouche, à Blue book ou Violet & Co. Depuis que je suis à Lyon,
je ressens une certaine fierté à pouvoir profiter de la dernière
librairie de ce type en province. Je m'y suis rendue dès mon 
arrivée à Lyon et me suis toujours procurée là mes livres, aussi
bien des romans que des essais. Par ailleurs, j'y ai toujours trouvé
une très bonne ambiance et des expositions intéressantes.
Quelle a été votre réaction à l'annonce de la fermeture de la
librairie ?
Une réaction de dépit, de désespoir, même si cela n'a pas été
une véritable surprise. Depuis la reprise de la librairie il y a deux
ans, on sentait que le projet n'était pas en adéquation avec le
lieu. L'énergie n'était plus là, j'ai parfois l'impression d'avoir suivi
la chronique d'une fermeture annoncée…
C'est-à-dire que, selon vous, une librairie LGBT à Lyon ne
peut plus fonctionner ?
Si, je suis persuadée que cela peut marcher. Même si c'était 
difficile, État d'esprit fonctionnait avant sa reprise. Le tissu asso-
ciatif est très fort à Lyon depuis quelques années ; ce qui prouve
bien qu'il existe une dynamique communautaire sur laquelle
doit pouvoir s'appuyer un établissement comme une librairie
LGBT. À l'Association des Parents Gays et Lesbiens (APGL) par
exemple, on travaillait dès que possible avec État d'esprit.  

_R.B._

Trois 
questions à…

Béatrice Youmbi

D
R
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P our l’état civil, il s’appelle Aurélien
Cotentin, mais c’est sous le pseudonyme
d’Orelsan qu’il s’est fait connaître. Origi-

naire de Caen, ce jeune homme de «25 ans, 
célibataire, rappeur, crackeur (…), président de [s]on
club d’échecs», comme il se présente lui-même
dans sa chanson Différent, a accédé au privilège
d’une notoriété nationale au printemps dernier,
lorsque sa charmante bluette délicatement
intitulée Sale Pute a été épinglée par diverses
associations féministes. Sont notamment
mises en causes les paroles suivantes, adres-
sées par un jeune homme cocufié à sa copine
volage : «on verra comment tu fais la belle avec
une jambe cassée / on verra comment tu suces
quand je te déboîterai la mâchoire», «je vais te
mettre en cloque et t’avorter à l’opinel», etc. Des
“punchlines“, comme on dit dans l’univers du
rap, accusées d’inciter à la violence envers 
les femmes, et qui lui ont valu l’annulation
d’un concert programmé aux Francofolies de
La Rochelle ainsi que l’indignation de la prési-
dente de la région Poitou-Charentes, Ségolène
Royal. Bien avant cet épisode récent, Orelsan avait
déjà fait parler de lui avec une autre chanson
intitulée Changement et dont les paroles ne
visaient pas les femmes, mais les homosexuels.
Florilège : «En boîte la CC circule, les pédés gesti-
culent» ; «les mecs fashion sont plus pédés qu'la
moyenne des phoques» ; «les gars s'habillent
comme des meufs et les meufs comme des
chiennes / Elles kiffent les mecs efféminés comme
si elles étaient lesbiennes». Les accusations com-
binées d’homophobie et de sexisme ont
abouti à plusieurs annulations de concert ainsi
qu’au retrait de l’album Perdu d’avance des
médiathèques parisiennes (à la demande de
l’adjoint à la Culture Christophe Girard).

Mauvais goût 
Peut-on retirer une œuvre d’une médiathèque
sous prétexte qu’elle véhicule des propos homo-
phobes ? Doit-on interdire de diffusion ou de

Le dossier

Frictions 
et réalités

LE RAPPEUR ORELSAN EST AUJOURD’HUI ACCUSÉ D’INCITER PAR

SES CHANSONS À L’HOMOPHOBIE ET À LA VIOLENCE ENVERS LES

FEMMES. SON CAS EST EMBLÉMATIQUE DE TENSIONS DE PLUS

EN PLUS MANIFESTES ENTRE LIBERTÉ D’EXPRESSION ET LUTTE

CONTRE LES DISCRIMINATIONS.

Au plus fort de la polémique sur la chanson
Sale Pute d’Orelsan, le Collectif contre
l’homophobie et pour l’égalité des droits
de Montpellier (CCH) a publié un com-
muniqué dans lequel il considère cette
chanson «comme une apologie sordide 
de la brutalité et de la barbarie envers 
les femmes». L’association s’était déjà
mobilisée à l’occasion des tournées de
Krys et Capleton, chanteurs de dancehall
ouvertement homophobes. Rencontre
avec Hussein Bourgi, président du CCH. 

Propos recueillis par
C’est à propos d’une chanson sexiste
qu’Orelsan est mis en cause ; pourquoi le
Collectif contre l’homophobie s’est-il
exprimé ?
La décision a été simple à prendre, les liens
ont toujours été très étroits entre la lutte
contre l’homophobie et la lutte contre le
sexisme. Le machisme fait le terreau de ces
deux fléaux. Par ailleurs, nous avions mené
une campagne similaire contre les chanteurs
de dancehall comme Capleton. Nous n’avons
pas voulu laisser les féministes seules dans
cette affaire. Nous nous étions aussi expri-
més sur la venue de Dieudonné à Montpellier ;
les associations de lutte contre l’homophobie
affirment refuser la hiérarchisation des discri-
minations. Il faut donc être cohérent et se soli-
dariser des causes qui nous paraissent justes.

L’annulation du concert d’Orelsan à La
Rochelle a provoqué de nombreuses
réactions dénonçant une atteinte à la
liberté de création ; qu’en pensez-vous ?
Bien entendu, je comprends que l’on soit

attaché aux libertés d’expression et de
création, mais il ne faut pas tout mélanger.
On nous avait opposé les mêmes arguments
quand nous réclamions l’interdiction des
concerts de Capleton, qui en appelait au
meurtre des gays. Ma position est claire : je
fais le lien entre les discours incitant à la
violence et les actes de violence, qui font
partie d’un même système. Il est de la 
responsabilité des programmateurs d’être
vigilants quant aux messages véhiculés par
les artistes qu’ils invitent. Une loi existe
pour condamner les propos homophobes,
il est inéluctable d’en passer par la justice
dans les cas où de tels propos seraient
tenus devant un public.

Ne craignez-vous pas qu’en partant de
ce principe, on soit obligé de condamner
un chanteur sur deux ?
Je fais confiance aux magistrats pour distin-
guer les plaintes farfelues de celles portées
par des associations sérieuses. Lorsque la
loi sur la pénalisation de l’homophobie a
été votée, les opposants craignaient que
les tribunaux soient engorgés par des
affaires liées à des insultes ; en réalité, on se
rend bien compte aujourd’hui que personne
ne porte plainte parce qu’on l’aurai traité de
“pédé“ au volant. De la même façon, la
commission consultative des droits de
l’homme avait donné un avis négatif sur
cette loi, dans lequel elle craignait que les
journalistes ne puissent plus exercer libre-
ment leur métier. Et bien cette peur n’était
pas justifiée ; les tribunaux font la diffé-
rence entre une opinion et une marque
d’homophobie ou une incitation à la haine.

concert des chansons sexistes ? Pour Agnès
Tricoire et l’Observatoire de la création artistique
dont elle est déléguée, la réponse est non. Il
convient de ne pas confondre discours poli-
tique et création artistique. Les paroles d’Orelsan
sont prononcées dans le cadre d’une œuvre et
appartiennent donc au domaine de la fiction.
Un avis que ne semble pas partager Hussein
Bourgi, le président du Collectif contre l’homo-
phobie. En 2005, l’association était parvenue à
faire annuler un concert du chanteur de
Dancehall Capleton, connu pour en appeler au
meurtre des homosexuels dans certaines de
ses chansons. Il défend aujourd’hui la même
position et dit être «affligé par le concert de ces
bonnes âmes prêtes à toutes les concessions et
toutes les contorsions pour plaider la cause d’un
chanteur aux textes abjects». Abjects, nombreux
sont les lecteurs qui en conviendront. Mais de
nombreux livres ou films seraient mis au ban si
l’on suivait ce raisonnement. Le genre même des
pratiques artistiques incriminées n’est-il pas en
cause ? Les associations se seraient-elles émues
de la sorte si le personnage d’une série télévisée
ou d’un film classé art et essai avait prononcé les
mêmes paroles qu’Orelsan ? Comme le rappelle
le philosophe Ruwen Ogien dans son livre La
Liberté d’offenser. Le sexe, l’art et la morale, le
mauvais goût n’est pas un crime et la médiocrité
artistique n’a rien à voir avec sa légalité. Il est
par ailleurs remarquable qu’aucune personnalité
politique, en Poitou-Charentes notamment, ne 
se soit exprimé sur la chanson de Diam’s
Confessions nocturnes. On peut notamment y
entendre «Vite, donne moi une clé, donne moi sa
plaque / Que je la raye sa BM, que je la crève sa
BM / Que je la saigne comme il te blesse sa BM» ;
il s’agit bien sûr de la BM du petit copain
volage, accusé d’avoir «baiser cette chienne !».
Sans doute Orelsan aurait-il du prendre parti
pendant les élections présidentielles.  

_Romain Vallet et Renan Benyamina_

_«Il ne faut pas tout mélanger»_

_R.B._
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Entretien

«Violence
de cinéma»

Propos recueillis par        
Quelle différence faites-vous entre une
chanson d’Orelsan et les propos homo-
phobes d’un homme politique comme le
député Christian Vanneste (condamné pour
propos homophobes) ?
Orelsan s'exprime dans une fiction, sa chanson
n'est pas un discours politique. On peut donc
opposer à ceux qui veulent poursuivre ses
chansons la liberté de création, qui doit être
plus large que la liberté d'expression, avec ses
limites légales. Cette exception a déjà été 
utilisée à propos d'un roman dans lequel un
personnage tenait un discours raciste.  La fiction
implique pour le spectateur une position de
distance qui fait qu’il ne prend pas tout ce qui 
y est dit de façon littérale. La chanson qui 
a déclenché la polémique est exemplaire : 
elle est extrêmement violente, mais c’est 
une violence de cinéma. Comme un film gore…

L'incitation à la violence ou à la haine ne
constitue-t-elle pas une limite à la liberté
de création ?
J'ai plaidé pour des associations comme SOS
homophobie, Act Up et la Ligue des droits 
de l'Homme dans des affaires de meurtres
d'homosexuels. La haine homophobe est un vieux
démon qui tue, blesse, conduit au suicide. Et il
est impératif de la combattre. Mais il ne faut
pas se tromper de combat. Comment décidez-
vous qu'une œuvre incite à la haine ou à la 
violence ? C'est une question d'interprétation,
et l'affaire Orelsan a montré que son public
avait une bonne distance avec ses textes, alors
que les associations qui ont demandé qu'il 
soit privé de concert ont fait une interprétation
littérale et orientée de ses chansons. Si vous
appliquez le critère du danger aux œuvres,
alors il faut interdire les romans où l'on tue, où
l'on frappe, on l'on viole. Cela va faire des dégâts
sérieux dans la littérature policière, les romans
de guerre, etc. Pourquoi  alors ne pas interdire
Guerre et Paix, pour incitation à la haine des
Français ? Et pourquoi se limiter au danger de
la violence et de la haine ? Il faut alors aller plus
loin et exiger des œuvres qu'elles ne soient pas
“dangereuses“ de façon générale, ce qui pose
une autre question. Décider qu'une œuvre est
“dangereuse”, c'est considérer que le public
n'est pas adulte, qu'il faut le protéger des
œuvres, et donc de lui-même. Les œuvres,
quand elles touchent à des sujets comme ceux
que vous évoquez, doivent inciter au débat, à
l’échange démocratique d’arguments, et chacun
de nous doit supposer que l’autre est aussi à

même d’émettre un jugement. Ce n’est pas moi
qui le dit, c’est Kant. 

La polémique qui concerne Orelsan n’est-elle
pas en partie due au fait que le rap n’est
pas considéré comme un art narratif et plus
comme une parole politique, prescriptive ?
Je vous rappelle que toutes les affaires de
poursuites du rap se sont soldées par des
échecs pour les censeurs. Considérer  qu’il est
moins narratif que d’autres types d’œuvres est
un jugement de valeur, et un jugement de
classe. Le rap n’est pas plus prescriptif que
Brassens, que j’estime, et il l’est plutôt moins
que  bon nombre d’émissions débiles de la
télévision. Je me souviens d’une série qui 
passait sur TF1 le samedi après midi, faisant
l’apologie de la peine de mort. Quelqu’un s’en
est-il ému ? Pour moi, le danger, le vrai, c’est 
la bêtise. La haine de l’autre, le racisme, l’anti-
sémitisme, la certitude que l’on vaut mieux 
que l’autre... Orelsan est peut-être misogyne,
ou homophobe, mais peut-être pas. Ce ne sont
pas ses chansons qui peuvent nous le dire, 
on peut juste avoir des doutes. J’aurais une
autre réaction si, à la manière de Michel
Houellebecq, il avait repris à son compte les
propos de ses personnages. Mais Orelsan a
affirmé au contraire une distance claire avec
ses fictions. À vouloir confondre réalité et 
fiction, on met les artistes en porte-à-faux. Il y a
évidemment du politique dans les œuvres,
elles disent quelque chose du monde. Mais
c’est du politique, pas de la politique. C’est-à-
dire un espace précieux, à préserver. Et c’est 
à partir de cet espace qu’il faut demander 
aux artistes de s’exprimer, sans faire comme si
les œuvres n’avaient pas une forme bien parti-
culière qui met le spectateur en posture
d’”incrédulité”, comme le montrent les récents
travaux philosophiques et scientifiques sur la
fiction.

Site de l’observatoire de la liberté de création :
www.ldh-france.org/-Observatoire-de-la-liberte-de-

D
R

AGNÈS TRICOIRE EST AVOCATE SPÉCIALISÉE EN PROPRIÉTÉ

INTELLECTUELLE ET DÉLÉGUÉE DE L’OBSERVATOIRE DE LA LIBERTÉ

DE CRÉATION.
_R.B._

Articles ou livres  récents : 
- Le droit doit protéger les œuvres de son temps
dans Dommage(s) à propos de l’histoire 
d’un baiser, sous la direction de Corinne
Rondeau et Éric Mézil (Actes Sud)
- Les dangers du relativisme pour la liberté 
de l’art, Revue L’Etrangère n° 21/22 mai 2009
(La lettre Volée)
- La création est elle libre? (Le bord de l’eau)
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Opus 7
Festival Sens Interdits
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2 009-2010, en matière de spectacle vivant, s'annonce
comme une saison événement. Pour des raisons historiques
et institutionnelles tout d'abord : le TNP se réinstalle en

partie dans ses murs avec l'ouverture du Petit Théâtre ; les
pièces à grande jauge continueront à être présentées au Studio
24 en attendant la livraison du Grand Théâtre en janvier 2011. Le
Théâtre National Populaire propose donc une saison complète,
dans laquelle on apprécie la programmation, à deux reprises, de
Joël Pommerat, ainsi que de spectacles qui ont ému la capitale
comme La Petite Catherine de Heilbronn de Kleist, mis en scène
par André Engel ou encore le Madame de Sade de Mishima, mis
en scène par Jacques Vincey. Année importante également pour
la Maison de la Danse qui fêtera ses trente ans en juin, prépare
la succession de son directeur Guy Darmet et accueille un 
nombre de spectacles pléthorique, dont plusieurs belles propo-
sitions sur lesquelles nous reviendrons. Mais plus que tout, c'est
la multiplication de festivals et autres “temps forts“, qui retient
l'attention. Les Subsistances continuent d'ouvrir leurs portes 
à l'occasion de grands week-ends (le premier aura lieu en 
octobre) ; trois autres événements dynamiseront le premier 
trimestre de la saison.

Sens interdits
La palme de l'originalité revient incontestablement au Théâtre
des Célestins, qui organise la première édition de Sens interdits,
un festival international de théâtre, qui aura désormais lieu tous
les deux ans dans différentes salles de l'agglomération. Si des
événements théâtraux sont déjà dédiés aux dramaturgies du
monde (comme les Francophonies en Limousin), Sens Interdits
se distingue par son approche thématique : il s'agit ici de 
s'intéresser aux problématiques des mémoires, des identités et
des résistances. Un programme en résonance avec la dernière
édition du festival d'Avignon, dont tous les commentateurs ont
remarqué qu'elle s'intéressait plus que jamais au monde. Un
retour du politique et de l'Histoire au théâtre semble donc 
se dessiner. On pourra s'en convaincre à travers sept pièces 
inédites, dont plusieurs seront jouées pour la première fois en
France. Leur point commun ? Elles sont toutes les œuvres 
d'artistes d'Europe de l'Est ou de Turquie. L'occasion de se 
rendre compte que les sujets qui préoccupent nos voisins nous
sont parfois étrangers, comme le suggère le travail du Polonais

Jan Klata. Dans sa pièce Transfer !, il relate l'expulsion et le 
déplacement forcé de dix millions d'Allemands qui vivaient sur
des territoires offerts à la Pologne après la Deuxième Guerre
mondiale. 
Du 17 au 26 septembre / www.celestins-lyon.org

Ici on danse
L'Opéra de Lyon semble bien décidé à conforter sa place de lieu
essentiel de la danse à Lyon. Le Ballet de l'Opéra n'a plus rien à
prouver quant à la diversité et la qualité de son répertoire, de
Cunningham à Forsythe en passant par Christian Rizzo et Maguy
Marin. Pour ouvrir la saison, une soirée américaine comme on
les aime sera l'occasion de voir ou revoir deux pièces essentielles
de la post-modern dance, Set and Reset de Trisha Brown (il s'agit en
réalité d'une variante : Set and Reset/Reset) et Beach Bird de
Cunningham (photo), disparu pendant l'été. Entre ces deux
monstres sacrés, nous découvrirons une création de Ralph
Lemon pour le Ballet. Après cette belle entrée en matière, la
danse occupera l'Opéra au mois de novembre avec le festival Ici
on danse. Une première soirée verra un monument de la danse,

Mikhaïl Baryshnikov, danser trois solos et un duo sur des choré-
graphies de Mats Ek, du Lyonnais Benjamin Millepied 
et d'Alexeï Ratmanski. De Mats Ek, on pourra aussi revoir la
magnifique lecture de Gisele qui a rencontré un énorme succès

la saison dernière. Enfin, une soirée sera dédiée à des formes
particulièrement hypnotiques avec Die Grosse Fuge d'Anne
Teresa De Keersmaeker, Bella Figura de Jiri Kilian et un Boléro de
Meryl Tankard.
Soirée Lemon, Cunningham, Brown, du 15 au 20 septembre
Ici on danse, du 10 au 24 novembre / www.opera-lyon.com

Tempo Cabaret

Il est un théâtre où le cabaret n'a pas mauvaise réputation. Et
surtout, où il est décliné et applaudi sous toutes ses coutures. La
Renaissance, à Oullins, poursuit son travail sur le théâtre musical,
la revue, le cabaret. En quatre jours, plusieurs formes très diffé-
rentes seront présentées, de l'opéra tréteaux et bel canto (Rita)
au spectacle de chanson réaliste travesti (Mme Raymonde exagère !,
photo) en passant par un cabaret électro pop sur un texte
d'Armando Llamas (No way Veronica). C'est un véritable voyage dans
l'histoire de la musique populaire que nous propose Tempo
Cabaret en faisant aussi entendre des chansons révolutionnaires (Le
Cabaret des engagés de Nicolas Ducron) ou des poèmes mis en
musique par Léo Ferré (Compagnon d'enfer de Michel Hermon).
Du 10 au 13 décembre au Théâtre de la Renaissance, 
7 rue Orsel-Oullins / www.theatrelarenaissance.com

_Renan Benyamina_

Gros plan

Scènes fortes
LE PREMIER TRIMESTRE DE LA SAISON CULTURELLE 2009-2010
SERA MARQUÉ PAR PLUSIEURS TEMPS FORTS, ORGANISÉS

NOTAMMENT PAR LE THÉÂTRE DE CÉLESTINS, L'OPÉRA DE LYON

ET LE THÉÂTRE DE LA RENAISSANCE À OULLINS.
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09 + 10
FESTIVAL SENS INTERDITS

initié par Les Célestins, Théâtre de Lyon
18 > 24 septembre

GRAND LYON FILM FESTIVAL
avec l’Institut Lumière

OPIUM
Récital de Christine Brotons avec Albert Tovi à l’accordéon

jeudi 8 octobre

KOLTÈS VOYAGE
Bernard-Marie Koltès / Bruno Boëglin

lundi 19 octobre

L’ACHAT DU CUIVRE
Bertolt Brecht / Olivier Rey

5 > 22 novembre

TREIZE DEGRÉS SUD
d’après La tempête de William Shakespeare / Gilles Pastor

30 novembre > 4 décembre

MAX GERICKE OU PAREILLE AU MÊME
Manfred Karge / Michel Raskine / Marief Guittier

10 > 17 décembre

LE TERRIER
Franz Kafka / Denis Plassard / Natalie Royer

11 > 22 janvier

TORI NO TOBU TAKASA
Une adaptation japonaise de Par-dessus bord de Michel Vinaver

Oriza Hirata / Arnaud Meunier
Coréalisation TNP-Villeurbanne et Théâtre du Point du Jour

1 > 5 février

UNE CRÉATION DE MICHEL RASKINE
mars

CHARRETON BLANC N°1
jeudi 8 avril

L’ORAL & HARDI
Jean-Pierre Verheggen / Jacques Bonnaffé

26 > 29 avril

LE LABORATOIRE D’AUBERVILLIERS
Tartuffe d’après Tartuffe de Molière

suivi de Bérénice d’après Bérénice de Racine / Gwenaël Morin
17 > 21 mai

ET AUSSI...
JEU & TOI

Ana Benito, Rafaèle Huou, André Guittier, Philippe Mangenot
à destination des collèges du Département du Rhône

de janvier à juin

JUSTE LA FIN DU MONDE
Jean-Luc Lagarce / Michel Raskine

26 octobre > 3 janvier
à la Comédie-Française

04 78 150 180 - lepointdujour.fr

PRÉSENTATION

DE LA SAISON 09 + 10

lundi 5 octobre à 19h30
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Classique

Deux baguettes fraîches

L e public peut être dans les starting-blocks, il va y avoir de
l'hystérie collective et de grandes émotions personnelles
à Ambronay. Alain Brunet, le directeur artistique, a réussi

par avance sa programmation, c'est certain, et c'est bon par anti-
cipation. Il ne faudra manquer sous aucun prétexte deux jeunes
chefs d'un talent aussi rare que sublime. Jean-Christophe
Spinosi, comme Fabio Biondi, sont tous deux redoutables, ado-
rés jusqu'à l'excès, haïs des amateurs d'une certaine musique
baroque. Formulons quelques hypothèses. Spinosi tout d'abord
(photo) n'arrive jamais sur scène avec un air détaché ou hautain
comme on l'observe parfois de la part de certains chefs : il semble
entrer dans une arène comme un grand fauve qui s'expose. Sa
direction est hypnotique, physique, sensuelle et il dirige son

ensemble Matheus avec une imagination sonore foudroyante.
Quelle que soit l'œuvre baroque qu'il prend en main, il parvient
à faire croire au public qu'il l'entend pour la toute première fois.
Spinosi sait surprendre aussi par les tempos choisis, parfois étirés
à l'excès comme si le temps disparaissait ; parfois d'une rapidité
folle qui fait s'envoler l'œuvre. Tout est jubilation tant il 
maintient en haleine son auditoire par une gestique d'une 

chorégraphie troublante, alternant entre zen attitude et rock
endiablé. Il donne, il offre une musique décomplexée, géné-
reuse où la chose spirituelle devient orgasmique. Pour les 30 ans
d'Ambronay, Jean-Christophe Spinosi à la tête de son ensemble
Matheus, a choisi un programme «entre Vivaldi et Haendel», où
l'excellente mezzo-soprano Stéphanie d'Oustrac fera entendre
son timbre chaud et puissant... Un programme haute couture.

Menu quatre saisons, chef !
Fabio Biondi est un chef baroqueux complet. Violoniste brillant,
chercheur fou, il est à la tête de l'ensemble Europa Galante
depuis 1990. Son enregistrement des Quatre Saisons de Vivaldi a
fait l'effet d'une bombe au point de rendre quasi obsolètes

toutes les versions antérieures. Ses interprétations sont inspi-
rées et ont donné un souffle nouveau à des œuvres baroques
passées aux oubliettes. Il a su conquérir un public nombreux,
séduit par tant de nouveautés proposées, par cette approche
incroyable d'une musique ancienne qui devient soudainement
contemporaine. Là où certains chefs démontraient leur omni-
potence musicale par des interprétations ténébreuses et fausse-

ment intellectuelles, Fabio Biondi livre une musique accessible,
jouissive et pleine de vie. Là encore où d'autres chefs 
maintiennent le public à distance, lui captive parce qu'il est
généreux, qu'il donne à voir du beau, à entendre du sublime.
Pour les 30 ans d'Ambronay, il va interpréter les trop célèbres
Quatre Saisons de Vivaldi. Malicieux ? Certainement. Cynique ?
En aucun cas. Il faut aller entendre ce grand classique archi-
connu et oser l'expérience de la relecture saisissante qu’en fait
Fabio Biondi.  Il défriche encore la partition, triture les moindres
phrasés, bouleverse les tempos, secoue les rythmes et livre 
une version des Quatre saisons d'une modernité étonnante.
Dans son interprétation, tout est audacieux, de la crépitation
des cordes à l'éclat resplendissant de certaines phrases.
Hypersensible parfois, inventif toujours, Fabio Biondi dépous-
sière une œuvre trop souvent sclérosée par des interprétations
romantico-dépressives où rien ne se passe.

_Pascale Clavel_

Spinosi - D'Oustrac - Programme Vivaldi & Haendel 
Le 18 septembre à 20h30 à l'Abbatiale d'Ambronay
Fabio Biondi, Europa Galante - Les Quatre Saisons de Vivaldi
Le 20 septembre à 17h à l'Abbatiale d'Ambronay
04.74.38.74.04 / www.ambronay.org
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GPOUR FÊTER SES 30 ANS, LE FESTIVAL D'AMBRONAY A SORTI DU LOURD. LES CHEFS

BAROQUEUX ARRIVENT DU MONDE ENTIER, DES PIONNIERS QUI N'ONT PLUS RIEN À

PROUVER AUX JEUNES FOUS QUI REVISITENT LE MOINDRE ORNEMENT.

Jean-Christophe Spinosi, comme Fabio Biondi, sont tous deux redoutables, 
adorés jusqu'à l'excès, haïs des amateurs d'une certaine musique baroque.
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_Guillaume Wohlbang_

Musique

Duo
punk
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ALYSON B EST DE RETOUR AVEC UN NOUVEAU MAXI, “WARUM

MY LOVE”. ENTRE MINIMALISME ET URGENCE, ELLE AFFIRME SA

POSITION DE ROCKEUSE RADICALE SANS FIORITURE ET POURTANT

TOUTE EN NUANCES. 

Propos recueillis par 
Après un petit moment d'absence, vous
revenez avec un changement de formation ?
Que s'est-il passé ?
Je ne me retrouvais plus au sein d'un groupe, je
n'arrivais plus ni à faire ni à formuler ce que je
voulais. Béa voulait se remettre à la basse,
j'étais super contente, des ailes m'ont poussé
dans le dos, on est parties sur ce duo et ça l'a fait.

À votre propos, on parle toujours de radicalité,
d'urgence, de spontanéité. Êtes-vous d’accord ?
Oui, je suis plutôt d’accord. Je n'ai pas appris la
musique. J'ai fait de la gratte six mois avec un
copain et il m'a dit : «c'est bon, t'es prête, trouve
toi un groupe». Le premier était un combo de
punk-hardcore. J'ai pris quelques cours de
chant. Mais globalement, ma formation, c'est le
punk : avec effectivement l'énergie et l'urgence
qui caractérisent cette musique.

Vous avez toujours eu cette étiquette punk,
activiste. Où en êtes-vous par rapport à
cette réputation ?
Depuis que j'ai commencé la musique, ça me
colle à la peau. C'est ma personnalité mais à un
moment donné, j'ai eu besoin de me détacher,
de me retrouver en tant que personne et non en
tant qu'étiquette. Je n'aime pas le fait d'être
dans un ghetto. Cela peut aider à évoluer mais
à un moment ça te bouffe aussi. Mais cela ne
veut pas dire que je renie quoi que ce soit.

Le lancement de votre nouveau maxi, Warum
my love, est organisé à l'R Flag à Saint-
Étienne. Comment va se dérouler la soirée ?
J'avais envie de regrouper des gens que j'aime
bien. Il y a beaucoup trop d'individualisme
dans ce milieu, chacun fait son truc de son
côté. C'est bien sûr la sortie du maxi et on
jouera. Mais il y aura aussi du mix et une copine
qui fait du piercing. Un bon mélange : du rock,
de l'électro, histoire que les gens se retrouvent
sur des choses différentes.

C'est un acte militant pour vous d'amener le
punk dans les établissements gays et lesbiens ?
Dans une certaine mesure, oui. J'en ai eu marre
à une époque de prêcher des convertis. 
De plus, le milieu est très électro et je trouve 
ça assez intéressant d'y amener du rock. On
peut être gays et écouter autre chose que de la
house.

Qu'est-ce qu'on peut vous souhaiter ?
Plein de dates, qu'on puisse faire vivre l'album
sur scène. La musique c'est se confronter à un
public,  bouger, brasser, rencontrer.

Le 26 septembre à l'R Flag, 
27 rue Charles de Gaulle-Saint-Étienne
Le 30 septembre au Domaine, 
9 rue du Jardin des plantes-Lyon 1
http://www.myspace.com/alysonblog

RECRUTE
un commercial chargé de vente d'espaces
publicitaires dans le cadre d'un contrat 
d'alternance

Vous vous intéressez au milieu gay et lesbien,
à la culture et au monde de la presse.

Envoyez votre CV accompagné d'une lettre de
motivation à  redaction@heteroclite.org

Annonce complète sur  www.heteroclite.org
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Cinéma

Travail au corps

I l y a dans ces Garçons de la piscine quelque chose que 
le cinéma offre extrêmement rarement : un moment de
grâce absolue, où le temps semble figé, où les souffles se

coupent, où rien n'existe plus que ce qui se déroule sur l'écran.
Ce n'est pas le moindre talent de Louis Dupont que d'avoir non
seulement su capter cela mais de lui avoir trouvé sa place dans
son film. Ce n'était pas gagné d'avance tant ces quelques
minutes inouïes tranchent a priori avec le reste de son docu-
mentaire. Car au centre de ces Garçons de la piscine, on trouve
bien évidemment des garçons, trois, bien décidés à surmonter
les préjugés et les moqueries et à s'adonner, en piscine of course,
à leur sport de prédilection : la natation synchronisée, plus 
souvent associée aux filles (remember Muriel Hermine) qu'aux
mâles. Et voilà qu'au beau milieu de cette histoire de beaux 
gars (car ils sont sexy en diable Tom, Fabrice et Jean-Philippe !),
dans cette histoire où les corps masculins sont célébrés par la
caméra amoureuse de Louis Dupont, surgit l'inattendu : un
corps de femme, et qui plus est un corps presque difforme, dont
le réalisateur va faire (en un merveilleux contre-pied quand la
dame se jette à l'eau avec une élégance infinie) l'incarnation
ultime de son projet. Voilà. Le corps est en effet bien le sujet ici,

mais pas sur un mode voyeuriste et facile, pas juste comme un
support érotique ou fantasmatique, comme une interrogation
fondamentale sur les rapports qu'on entretient avec lui : le nôtre,
celui des autres, celui qu'on construit, celui qui se délite, celui
qu'on associe à l'idée de beauté, celui qui échappe aux critères
habituels, celui qui crée le désir et celui qui embarrasse. Le corps
comme objet essentiel d'intégration et/ou de discrimination. 

Juste forme
Cela fait longtemps que Louis Dupont, cinéaste venu de l'expé-
rimental, travaille ce double questionnement-là : le corps
(essentiellement masculin) et la différence (sexuelle, physique,
sociale, d'âge...) qui trouve dans ce documentaire en apparence
assez classique son illustration la mieux aboutie, car s'embarras-
sant moins peut-être de recherche formelle que dans d'autres
de ses travaux. Dire cela, c'est pourtant faire fi un peu vite 
de l'indéniable travail de cinéaste de Louis Dupont, pour qui un
plan n'est jamais gratuit, et dont l'œuvre, composée jusque-là
de courts métrages (de Bouche-à-bouche à Pin-up boys en 
passant par Les Garçons de la plage), se caractérise par une
volonté affirmée de trouver la forme la plus adéquate à ses

sujets, formes toujours renouvelées et judicieusement choisies,
qu'elles privilégient selon les cas le cadre contraignant d'une
approche esthétisante ou la liberté d'images saisies au vol. 
La forme des Garçons de la piscine n'est donc ni neutre ni 
quelconque. Elle est simplement la plus juste pour ce projet
puisqu'elle permet à la fois de dresser les portraits fouillés 
de ces trois garçons sensibles (et de la femme qui les entraîne)
s'affirmant dans leur pratique sportive, tout en ne négligeant 
ni la part sensuelle de leur activité (et Dupont filme les 
anatomies masculines avec un goût exquis), ni la dimension
spécifiquement sportive de leurs entraînements (le but étant la
participation aux EuroGames), ni la démarche presque militante
qui est la leur de dépasser les stéréotypes et de s'en affranchir.
Par quelque bout qu'on le prenne (sujet, personnages, filmage,
discours...), le film de Louis Dupont est intimement homosexuel
— et ce n'est pas si fréquent. Dans ce cas précis, ce n'est pas 
un mince compliment.

_Didier Roth-Bettoni_

“Les Garçons de la piscine“, de Louis Dupont, 
distr. DVD Epicentre Films.

D
R

APRÈS “LES GARÇONS DE LA PLAGE“ ET “PIN-UP BOYS“, LOUIS DUPONT

SIGNE UN DOCUMENTAIRE TROUBLANT ET MAGNIFIQUE SUR UNE ÉQUIPE

MASCULINE DE NATATION SYNCHRONISÉE, “LES GARÇONS DE LA PISCINE”.
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Livre
Il y a quelques semaines, un grand quotidien britannique, 
en établissant la liste des 100 homosexuels les plus influents 
du Royaume-Uni, mettait Stephen Fry en seconde position,
juste derrière le très puissant Peter Mandelson, principal 
ministre et conseiller de Tony Blair puis de Gordon Brown. C'est
dire l'importance de ce brillant touche-à-tout, acteur, réalisa-
teur, dramaturge, écrivain, présentateur télé, producteur pour la
BBC... qui promène dans tout ce qu'il aborde à la fois son
humour nonchalant et son homosexualité revendiquée. Autant
dire qu'il y a du Wilde en lui, ce qui n'étonnera personne dans 
la mesure où il a formidablement incarné Oscar Wilde au
cinéma, il y a une douzaine d'années. Avec Le Faiseur d'histoire,
c'est le Fry romancier que l'on retrouve, inventif, incorrect (ce
n'est rien de le dire concernant cet ouvrage !), redoutablement
intelligent, irrésistiblement drôle, tel qu'on l'avait découvert
dans ses précédents livres, que ce soit Mensonges mensonges ou
L'Île du docteur Malo. Écrit en 1997 mais inédit en France jusqu'à

aujourd'hui, Le Faiseur d'histoire est une réjouissante fantaisie
sur un thème improbablement comique : Hitler, la guerre,
l'Holocauste et comment tenter de les éviter. C'est en tout cas 
le but que se fixent un étudiant sans grande envergure qui 
écrit une thèse sur la jeunesse du Führer et un vieux professeur
obsédé par le génocide. Grâce à une sorte de machine à 
remonter le temps, ils vont essayer de faire dérailler l'histoire...
On admettra qu'il y a plus léger comme sujet de comédie, 
surtout quand on découvre la manière dont Fry voit les consé-
quences de l'acte fondateur de ses deux héros. Et pourtant,
grâce à la force de son style, à l'habileté de la construction en
courts chapitres très différenciés de son récit, à cette distance
ironique très british qu'il porte sur ce qui agite ses person-
nages, Fry parvient en permanence à réjouir ses lecteurs, tout
en instillant une morale de l'histoire (la grande) qui fait froid
dans le dos. Épatant.

_Didier Roth-Bettoni_

Venise, l’amour, la mort, la fin d’un monde, Visconti… On pense
à Mort à Venise bien sûr, ce chef-d’œuvre en forme de sym-
phonie funèbre. Et on oublie que Luchino Visconti, seize ans
auparavant, en 1954, avait déjà assemblé ce puzzle-là dans 
un des films les plus beaux et éclatants qui soient, sorte 
d’opéra tragique sur l’idée même de passion qui s’ouvre avec
une représentation du Trouvère de Verdi à la Fenice : il s’agit de
ce Senso, enfin édité en DVD en copie restaurée mais sans
bonus. Sur fond de combats pour l’indépendance italienne au
milieu du XIXe siècle, une belle aristocrate vénitienne s’éprend
d’un officier autrichien aussi charmant que veule. Par passion
amoureuse, elle va se livrer à toutes les extrémités, trahissant
son camp, trahissant sa réputation, trahissant son amant même,
lorsqu’il s’avèrera qu’il l’a lui-même trahie, sombrant enfin dans
la folie lorsqu’il est condamné à mort… Impossible d’oublier 

la beauté impérieuse et blessée de la comtesa Livia Serpieri,
incarnée par Alida Valli, héroïne d’un drame qui la dépasse.
Impossible d’oublier ses marches échevelées dans Venise à 
la recherche de son amant — Aschenbach, le héros de Mort à
Venise, errera de même sur la lagune en quête de la jeunesse 
de Tadzio. Car hétéro ou homosexuelle, pour Visconti, la passion
est toujours destructrice lorsque l’un aime plus que l’autre. Et 
ce drame hétérosexuel absolu qu’est Senso, par la personnalité
de son metteur en scène (mais aussi de son acteur principal,
Farley Granger, comédien gay vu notamment chez Hitchcock),
devient un manifeste de ces amours sans retour que 
tant d’homosexuels, au fil des siècles, ont eu à connaître. Une
tragédie somptueuse.

_Didier Roth-Bettoni_

Film

Stephen Fry
Le Faiseur d'histoire 
Les Moutons électriques

Luchino Visconti
Senso 
Studio Canal

Comment une bombe pareille a-t-elle pu passer inaperçue ? 
Ce n'est pourtant pas faute de se faire remarquer. Les Allemands
de The World Domination, après un premier album, des EPs et
de nombreux remixes, sont revenus sur le devant de la scène 
en juin dernier avec Heat. Un album composé de 13 titres tape
à l'œil, mélange réussi de beats electro, de guitares rock et 
de synthés rétros. La musique de Val et Ringo, les membres fon-
dateurs du groupe, opère comme un massage cardiaque qui
réanime les grandes époques glam : celles des T.Rex et de
Queen. Leurs titres s'enchaînent avec une grande facilité dans
un style tantôt pop-électro, tantôt plus rock, jusqu'à des riffs de
guitares presque hard-rock. Heat s'écoute d'une traite jusqu'au
dernier titre, Land of Cockaigne, tout en claps et en vocalises. On
rencontre aussi d'autres beaux moments musicaux et hype au fil
de l'album. Galactic Lover, titre criard, est sans conteste le plus

subtil et le plus branché, sans doute parce qu'il est le fruit d'une
collaboration avec Adamski, maître des soirées anglaises. Dans
un registre plus brut et plus rock, Fxxk Machine repose sur un
refrain lubrique et sans équivoque «I'm not a man, i'm a fuck
machine», qui résonne comme un grand tube. Afin d'illustrer le
propos de cette chanson, pourtant déjà très clair, The World
Domination a sollicité l'actrice “porno intello” française Ovidie
pour réaliser le vidéo-clip. Sur scène, comme beaucoup de
groupes glam, ils n'échappent pas à la règle du too much. S'ils
n'arborent ni grosses gouffas ni chemises argentées comme
Marc Bolan (T.Rex), ils s'en sortent toutefois très bien côté look :
casques de moto imitation boule à facettes, torses nus et panta-
lons en cuir qu'ils exhibent en prenant des poses sexy. 

_Guillaume Wohlbang_

DisqueThe world domination
Heat 
1st Decade

E-LYSE-E
152,RUE MONCEY •  69003 LYON •  TÉL.  06 30 66 94 70

P R E PA R E Z  
L A  R E N T R É E
E N  B E AU T É
AMINCISSEMENT

• Cellu M6
• Ultra-sono-lipolyse
• Ondes acoustiques
• Radio-fréquence

LUMIÈRE PULSÉE INTENSE
• Epilation définitive
• Photo-rajeunissement
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La Garçonnière white party

La Garçonnière fait sa rentrée au Ninkasi Kao, le 12 septembre.
La plus grande soirée gay et lesbienne de Lyon vous invite à venir
vêtus de blancs, danser sur la house du Barcelonais Dominique
Costa. Ceux qui apprécient moins l’électro en auront aussi pour
leur compte dans une salle “Hit & DiscoPop“. Pour patienter et se
chauffer avant l’ouverture des portes, deux before auront lieu
dès 20h au FG bar et au Cap Opéra. Les plus motivés pourront
quant à eux poursuivre la nuit à l’UC pour l’after.

Le 12 septembre à partir de 23h30 au Ninkasi Kao
267 rue Marcel Mérieux-Lyon 7 / www.lagarconniere-party.com
Gratuit avant minuit si dress code blanc / 15€ en préventes 
au Cap Opéra et au FG Bar / 18€ sur place

Première de Talents aiguilles

Première de la nouvelle émission en clair de Pink TV, dédiée 
à l’actualité culturelle LGBT. Vingt minutes d’images pendant 
lesquelles il sera question de la sortie en DVD du film de Pascal-
Alex Vincent, Donne-moi la main, des nouveaux albums de Mika,
Mariah Carey ou Madonna. Pour cette première édition, Talents
aiguilles a également rencontré Haim Tabakman, le réalisateur
du film Tu n'aimeras point.

À 22h (puis chaque dernier vendredi du mois, en clair)

Alyson B au domaine

La Stéphanoise Alyson B se produit à Lyon pour présenter 
son nouveau maxi. Une musique à l’énergie punk rock 
que les Lyonnais pourront entendre au Domaine. Entretien
d’Hétéroclite avec Alyson en page 9.

Au Domaine, 9 rue du jardin des Plantes-Lyon 1 / 04.72.98.85.33

Face à Face à Roanne

L’association stéphanoise Face à Face organise une projection à
Roanne, au cinéma le Renoir, du long métrage Tu n’aimeras point
(Eyes wide open) de Haim Tabakman. Ce film, présenté dans la
sélection Un certain regard à Cannes en 2009, raconte le boule-
versement qui survient dans la vie d’Aaron, Juif ultra-orthodoxe
marié et père de deux enfants, lorsqu’il rencontre Ezri, un bel
étudiant de 22 ans. La projection sera suivie d’un débat avec le
public et la soirée se prolongera ensuite au bar le Little – 6 rue
Moulin-Paillasson (à proximité de la gare).

Cinéma Le Renoir, rue Jean Puy-Roanne / www.festivalfaceaface.fr

Double Side x3

Le 130 disparaît et laisse la place au Double Side. Après Valence,
c’est au tour de Saint-Étienne d’accueillir un petit frère du célèbre
sauna lyonnais. Des travaux ont été effectués pendant l’été pour
mettre l’établissement au niveau d’équipement et d’hygiène 
qui fait la réputation du Double Side. Comme à Lyon, des soirées 
à thèmes auront lieu toutes les semaines : sous-vêtements les 
lundis, moins de 26 ans les jeudis et bears les samedis.

Le Double Side, 3 rue d’Arcoles-Saint-Étienne / 04.77.32.48.04
13h-23h du dim au jeu / 13h-1h ven et sam
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Florence Legat tient les rênes depuis dix ans de la Principauté de Comborcière. Il s’agit,
comme elle le rappelle souvent, du «seul endroit gay et lesbien d’altitude», puisque ce
refuge est situé dans la station de la Toussuire à 1850 mètres. La Principauté fêtait 
cette année ses dix ans d’existence ; de nombreux événements s’y sont déroulés à cette
occasion. Dont la plus haute marche des fiertés, qui a réuni plus de cent personnes le 11
juillet dernier. Erwan et Bruno, un couple de Lyonnais habitués à faire part de leurs 
expériences sur leur blog, nous racontent leur week-end.

Propos recueillis par 
«Ces trois jours à Comborcière font partie des meilleurs week-ends que nous avons passés
depuis que nous vivons à Lyon, c’est-à-dire depuis deux ans. Nous ne connaissions personne
mais avons été séduits par l’idée d’une marche militante qui s’apparente à une randonnée. On
était environ 120 personnes, dont à peu près deux tiers de filles. Certains groupes étaient
logés en chambres, d’autres campaient devant le chalet, au beau milieu des montagnes.
C’était magnifique. Florence avait aménagé une douche à l’extérieur, presque sans cloison, qui
donnait au terrain des airs de Woodstock. Le chalet de Comborcière est vraiment étonnant
avec ses drapeaux gays plantés en plein cœur du domaine des Sybelles. Le jour de la marche,
nous avons constitué six groupes, chacun mené par un guide de montagne (on a bien sûr
choisi le plus mignon) et sommes montés jusqu’à un pic de 2400 mètres, c’était sportif quand
même. Un drapeau gay a été déployé sur la croix qui était plantée là. Puis nous sommes 
passés à un apéritif au champagne bien mérité. Ce week-end a vraiment été l’occasion de ren-
contrer des gens différents, des filles notamment, des Belges, des Suisses, des Marseillais, etc.
Humainement, socialement, ça a été une superbe expérience à laquelle on participera volon-
tiers de nouveau si elle se reproduit».

Blog d’Erwan et Bruno : http://publyon.blogspot.com/

_R.B._

Fierté alpine

RETROUVEZ 
L'AGENDA COMPLET 
DES SOIRÉES 
GAY ET LESBIENNES
sur le site 

www.heteroclite.org

HÉTÉROCLITE VOUS
OFFRE  20 PLACES pour
la Garçonnière White party
au Ninkasi Kao 
le 12 septembre
Demandez votre invitation

agenda@heteroclite.org
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Des lieux gay et gay-friendly  

GUIDE

_Lyon_

Assos
AIDES 
10 rue Marc-Antoine Petit-Lyon 1
04.78.68.05.05 / Du lun au ven 9h-13h et
14h-17h (sauf le mer matin)

ALS- LYON 
16 rue Pizay-Lyon 1 / 04.78.27.80.80
Accueil du lun au ven 10h-18h

AMA 
Association Motocycliste Alternative
C/O Forum Gai et Lesbien, 17 rue Romarin
Lyon 1 / http://ama-moto.com

APGL CENTRE 
19 rue des Capucins-Lyon 1 / 04.78.08.25.28
Le premier jeu du mois à ARIS de 20h à 22h

ARIS 
19 rue des Capucins-Lyon 1 / 04.78.27.10.10

À VOIX ET À VAPEUR
Chorale LGBT
www.avoixetavapeur.org

L’AUTRE CERCLE
www.autrecercle.org 

BASILIADE 
5 rue du Griffon-Lyon 1 / 04.72.00.95.95
Le mar 9h-11h30 et 19h-22h, ven 19h-22h et
sam 15h-18h

C.A.R.G.O
Le Cercle Associatif Rhonalpin Gay Omnisport
www.c-a-r-g-o.org

CHRYSALIDE
Association pour personnes trans
Le 3e samedi du mois à ARIS de 16h à 18h
http://chrysalidelyon.free.fr/ 06.34.42.51.92

CONTACT-LYON 
69C avenue René Cassin-Lyon 9 / 04.72.20.08.01
Permanences : le lun, mer et jeu 14h30-19h30

ÉCRANS MIXTES
Association de promotion du cinéma d’auteur
LGBT tout au long de l’année
www.ecrans-mixtes.org

ENTR’AIDS 
5 cours Charlemagne-Lyon 2 / 04.72.56.03.09
Du lun au jeu 9h-12h30 et 13h30-17h30 et le
ven 9h-12h30 et 13h30-17h

1

ÉTUDIANTS CONTRE LE SIDA 
C/O Campus initiative, 25 rue Jaboulay-Lyon 7
www.ecls.asso.fr 

EXIT
Association LGBT des étudiants de la DOUA
www.exit-lyon.org

FORUM GAI ET LESBIEN DE LYON 
17 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.97.72
Du lun au ven de 18h30-20h30

FRONT RUNNERS
Passage Thiaffait, 19 rue René Leynaud-Lyon 1
www.frontrunnerslyon.org

LESBIAN AND GAY PRIDE
B.P. 1067, 69202 Lyon Cedex 01
www.fierte.net

MENINFRANCE
Loisirs et convivialité gay
www.meninfrance.com

MIDDLEGENDER
Soirées rock, pop, électro, queer
www.middlegender.canalblog.com

MOOVE!
17 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.97.72
Jeu à partir de 20h 

NOVA
8 rue Fernand Rey-Lyon 1 / 04.72.07.75.12 
Lun 14h30-19h30, mar et jeu de 9h-12h30 et
13h30-16h30, mer et ven 9h30-12h30

RANDO’S RHÔNE-ALPES
04.78.00.54.92 / www.randos-rhone-alpes.org
Le 3e jeu du mois à 19h30 chez ARIS

SOS HOMOHOPHIE
sos-lyon@sos-homophobie.org 
0 810 108 135 / www.sos-homophobie.org

V-EAGLE
Association d’employés gay et lesbiens du
groupe Volvo
V-EAGLE@volvo.com

Restaurants
AU SEZE A TABLE 
25 rue de Sèze-Lyon 6 / 04.78.24.85.23
Le midi du lun au ven et le soir du jeu au sam 

LES GARÇONS CHASSEURS 
20 rue Terme-Lyon 1 / 04.78.91.09.01
Midi et soir du mar au sam

1
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& / Gay et Lesbien
/ Gay friendlyGF

LG

Bars
LE CODE BAR , &
9 rue Étienne Marcel-Grenoble / 04.76.43.58.91
18h-1h du mardi au dimanche

LE SAINT-GERMAIN , &
146 cours Berriat-Grenoble 
http://stgermainkfe.wifeo.com
10h-21h du lun au ven, 20h-1h les ven et sam

MARK XIII 
8 rue Lakanal-Grenoble / 04.76.86.26.94
18h-1h du mar au sam

LE CAFÉ NOIR 
68, cours Jean Jaurès - Grenoble / 04.76.47.20.09

LE LOUNGTA
1 rue Pierre Arthaud-Grenoble / 04.76.85.24.35
17h30-1h du lun au sam

Services &
boutiques
ELLE & LUI , &
16 rue Lakanal-Grenoble / 06.07.77.75.23
13h30-19h lun, 9h30-12h et 13h30-19h du mar
au jeu, 9h30-19h ven et sam
Sous-vêtements, bijoux et accessoires

Discothèques
LE GEORGE 5 , &
124 cours Berriat-Grenoble / 06.62.15.16.22
www.g5discotheque.com
23h30 - 5h30 du mar au sam, 21h - 3h le dim
LA LUNA DISCOTHÈQUE
94 cours Jean Jaurès-Grenoble
23h-5h30 du jeu au dimanche

Saunas 
SAUNA OXYGEN
24 rue Mallifaud-Grenoble / 04.76.87.30.00
13h30-20h30 du lun au jeu / De 12 à 17€

_Saint-Étienne_

Assos
FACE À FACE
Rencontres du film gay et lesbien
8 rue de la Valse-Saint-Étienne 
06.29.43.01.20 / www.festivalfaceaface.fr

RANDO'S 
Accueil le 1er mer du mois de 20h à 22h
ACTIS, 6 rue Michel Servet-Saint-Étienne
www.randos-rhone-alpes.org

ACTIS
Association de lutte contre le sida
6 rue Michel Servet-Saint-Étienne
04.77.41.66.99

Bars
LA BOHÈME &
Place Valbenoite-Saint-Étienne 
www.barlaboheme.blogspot.com
13h-1h du mar au ven, 18h-3h le sam

L'R FLAG &
27 rue Charles de Gaulle-Saint-Étienne
04.77.38.56.18
13h30-1h du mar au sam, 18h-1h le dim

LE ZANZI BAR , &
44 rue de la Résistance-Saint-Étienne
04.77.41.67.90
14h-1h du lun au ven, 15h-1h sam et dim

Saunas
SAUNA LE 130  
3 rue d'Arcole-Saint-Étienne / 04.77.32.48.04
13h-20h lun, mer, jeu, sam 
13h-22h mar, ven, dim

Discothèques
LE PLANET , &
17 rue Honoré de Balzac-Saint-Étienne
06.29.89.06.06
23h-4h le jeu, 23h-5h ven et sam / 5€ + conso

Sex  Clubs
LE PREMIER SOUS-SOL 
7 rue Puits Gaillot-Lyon 1 / 04.72.98.34.75
14h-5h du lun du ven, 14h-8h ven et sam
De 5 à 8€

LE TROU 
6 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.98.69
14h-6h du dim au jeu, 14h-8h ven et sam
De 5 à 8€

B.K. 69 
1 rue de Thou-Lyon 1 / 04.78.27.45.37
www.bk69.fr / Tlj de 11h à l’aube 

MAJOR VIDEO STORE 
2 place des Capucins-Lyon 1 / 04.78.39.09.28
12h-22h du lun au ven / 12h-00h sam
Sex-shop, vidéoclub, ciné

MCRA 
(MOTOR CLUB RHÔNE ALPES)
2 cours d’Herbouville-Lyon 4 / 04.72.07.04.70
www.mcra.asso.fr

SMAC 69 
30 rue Burdeau-Lyon 1 / www.smac69.com
22h à l’aube du mer au sam

Saunas
LE DOUBLE SIDE 
8 rue Constantine-Lyon 1 / 08.21.00.08.08
12h-3h du dim au jeu, 12h-5h ven et sam
De 5 à 10€

LE MANDALA 
9 rue Boissac-Lyon 2 / 04.78.42.74.28
12h-minuit du dim au jeu, 12h-1h ven et
sam, 12h-minuit dim / De 8 à 14€
L’OASIS CLUB SAUNAS 
2 rue Coustou-Lyon 1 / 04.78.28.02.21 
13h-3h tlj / De 5 à 15€

SAUNA BELLECOUR 
4 rue Simon Maupin-Lyon 2 / 04.78.38.19.27
12h-22h du lun au jeu, 12h-minuit du ven au dim
De 9 à 14€

_Grenoble_

Assos
À JEU ÉGAL
Jeunes gays et lesbiennes de Grenoble
Accueil les jeudis de 19h à 20h30
8 rue Sergent Bobillot-Grenoble
www.ajeuegal.org

A.L.G LES VOIX D'ELLES
Association des lesbiennes de Grenoble
Accueil les lundis de 19h30 à 21h30
C.I.GA.LE, 8 rue Sergent Bobillot-Grenoble
www.les-voies-d-elles.com

APGL
Association des Parents Gays et Lesbiens
Accueil le premier mardi du mois de 18h à 20h
C.I.GA.LE, 8 rue Sergent Bobillot-Grenoble
www.APGL.asso.fr

CONTACT ISÈRE
Accueil les vendredis de 18h à 21h
8 rue Sergent Bobillot-Grenoble 
www.asso-contact.org/38  / 04.76.17.14.70

DAVID ET JONATHAN
Accueil les mercredis de 19h30 à 21h30
8 rue Sergent Bobillot-Grenoble
djgrenoble.free.fr
LA MÊLÉE ALPINE
Équipe de rugby gay / kitsol@caramail.com 

RANDO'S 
Accueil les mardis de 20h30 à 22h
8 rue Sergent Bobillot-Grenoble
06.71.85.08.67 / www.randos-rhone-alpes.org

VUES D'EN FACE
Festival du film gay et lesbien de Grenoble
www.vuesdenface.com

Restaurants
LE MIX  
4 place des Gordes-Grenoble / 04.76.44.81.22
Midi et soir du lun au sam 

RESTAURANT DU PETIT LAC 
22 rue du Lac-Saint-Égrève / 04.76.56.16.19
Le midi du jeu au mar
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CAFFE NEF 
33, rue du Palais-Grillet-Lyon 2 / 04.72.40.97.57
8h30-1h du lun au sam

CHEZ LES GARCONS 
5 rue Cuvier-Lyon 6 / 04.78.24.51.07
le midi du lun au ven, le soir le jeu

LA FENOTTE   
2 rue de Cuire-Lyon 4 / 04.78.28.02.02
12h-14h du mar au dim, 19h30-22h 
du mar au sam

LES GOURMANDS 
5 rue Longue-Lyon 1  04.72.27.12.98
Midi et soir du mar au sam, dim midi

LE JEAN MOULIN 
22 rue Gentil-Lyon 2 / 04.78.37.37.97
Midi et soir du mar au ven, sam soir

LES P’TITS PÈRES 
23 rue de l’Arbre Sec-Lyon 1 / 04.78.27.16.84
le midi du mar au ven et le soir du mer au sam

LA BROCANDINE  , &
12 rue Longue-Lyon 1 / 04.78.28.47.38
Le midi du lun au sam et le soir  du mar  au sam
sauf mer

LES DEMOISELLES DE 
ROCHEFORT  
31 rue René Leynaud-Lyon 1 / 04.72.00.07.06
12h-14h et 20h-23h30 du mar au ven

LA GARGOTTE , &
15 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.28.79.20
Service midi et soir tlj sauf sam midi, dim et lun

Bars
LA RUCHE 
22 rue Gentil-Lyon 2 / 04.78.37.42.26
17h-3h tous les jours

LE DOMAINE 
9 rue du Jardin des Plantes-Lyon 1 
18h-1h tous les jours

LE FORUM 
15 rue des 4 Chapeaux-Lyon 2 / 04.78.37.19.74
17h-2h du dim au jeu,17h-3h ven et sam

STATION B 
21 place G. Rambaud-Lyon 1 / 04.78.27.71.41
18h-2h mer, jeu et dim et 18h-3h ven et sam

L BAR 
19 rue du Garet-Lyon 1 / 04.78.27.83.18
15h-3h tous les jours sauf dim 18h-3h

LE BIZZ & 
34, cours de Verdun-Lyon 2
http://lebizzlyon.skyblog.com
17h-1h du lun au sam

F&G BAR &
20 rue Terraille-Lyon 1 / 04.72.00.99.13
18h-3h  du mar au sam

BAGAT’ELLES BAR , &
15 rue des Capucins-Lyon 1 / 06.18.52.48.70
17h-1h du mar au sam 

LE CAP OPÉRA  , &
2 place Louis Pradel-Lyon 1 / 04.72.07.61.55
9h-3h tlj sauf dim 16h-1h 

LA CHAPELLE CAFÉ , & 
8 quai des Célestins-Lyon 2 / 04.72.56.11.92
17h-2h lun et mar, 11h-3h du mer au dim

L’ÉTOILE OPÉRA , &
26 rue de l’Arbre Sec-Lyon 1 / 04.72.10.10.20
8h-2h du lun au sam et 14h-1h le dim 

1

2

3

4

5

7

8

6

7

8

9

10

11

6

5

4

3

2 LE MATINÉE BAR , &
2 rue Bellecordière-Lyon 2 / 04.72.56.06.06
17h-1h du lun au sam

LE POULAILLER &
4 place Sathonay-Lyon 1 / 04.78.27.99.77
18h-2h du lun au sam

À CHACUN SA TASSE 
2 rue du Griffon-Lyon 1 / 04.72.87.06.45
8h-19h du lun au vend et 9h-19h le samedi

BROC’BAR 
20 rue Lanterne-Lyon 1 / 04.78.30.82.61
9h-1h du mar au sam

FELIX CAFÉ 
13 cours Gambetta-Lyon 2 / 04.78.62.08.79
9h-21h du lun au ven

LOGO 
1 place Croix-Paquet-Lyon 1 / 04.72.20.08.01
7h30-20h tlj

LE THOM’S XIX 
19 rue Thomassin-Lyon 2 / 04.78.60.08.52
7h30-1h du lun au sam

LA TRABOULE 
2 petite rue des Feuillants-Lyon 1
04.78.27.25.46

Services &
boutiques
TWOGAYTHER &
183 rue Vendôme-Lyon 3 / 04.78.60.97.82
Agence de rencontres

DERRICK MASSEUR 
30 rue Tramassac - Lyon 5 / 06.30.06.95.18 
http://derrickmasseur.com

MARQUIS BODY ART 
22 rue Terme-Lyon 1  04.72.07.64.79
13h - 20h du lun au sam / Tatoos & Piercings

LES DESSOUS D’APOLLON 
20 rue Constantine-Lyon 1 / 04.72.00.27.10
14h-19h le lun, 12h-19h du mar au ven, 
10h-19h30 le sam / sous-vêtements

DOGKLUB , &
12 rue Romarin-Lyon 1 / 04.72.00.92.04
12h–20h du mar au sam / Sex-shop

Discothèques
DV1 
6 rue Violi-Lyon 1
0h-5h du mer au dim

L’APOTHÉOSE & 
4 rue Saint-Claude-Lyon 1 / 04.78.28.11.50
After à partir de  5h

LE PINK’S 
38 rue de l’Arbre Sec-Lyon 1 / 04.78.29.18.19
De 23h à l’aube

FG CLUB 
22 rue Joseph Serlin-Lyon 1 
www.fg-club.fr  
23h-5h mer, jeu, dim, 0h-6h ven et sam 

UNITED CAFÉ ( ) 
Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18 / 22h30-5h tlj
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Forum bar - 15 rue des 4 chapeaux - Lyon 2e (M° Cordeliers)

04.78.37.19.74 -  www.forum-bar.com
OUVERT de 17h à 1h du dim au jeu et de 17h à 3h le ven et le sam

www.forum-bar.com

www.lesgarconschasseurs.com
20, rue Terme - Lyon 1er

04 78 91 09 01
Terrasse, du mardi midi 
au samedi soir non stop

SERVICE TARDIF

L Bar - 19 rue du Garet,  Lyon 1 er - 04 78 27 83 18
15h-3h tous les  jours  sauf  dimanche 18h-3h
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TOUS LES DIMANCHES 
BUFFET FRAÎCHEUR DÈS 18H

La Ruche, 22 rue Gentil, Lyon 2e - 04 78 37 42 26
Ouvert tous les jours de 17h à 3h
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